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Parsifal 'à Montréal
la parce qu'elle va de l'agitation de la vie ter- entendu à Montréal, et M. Rothwell est un L e e

PÉM restre au repos en Dieu, C'est-à-dire du ar î qui mérite un hommage spécial.
donné, à mouvement au calme, et que la musique, et d'amour. Sur ces deux

Montréal trois comme le drame, exige au contraire un ailes immenses de Pàme, la pureté et la
ions mouvement toujours croissant. piété, les grandes phrases mélodiques s'en-
eu- Cependant, Wagner devait écrire ýTarsi- lèvent jusqu'au ciel. " En écrivant de tellesde Wagner. fal ", un drame religieux et chrétien, où pages, a dit Camille IWIaigne, Wagner eg aussiu uni Universel l'exegèse wagnerienne se donne amplement était peut-étre suez près de mourir, pourse devait de rela- carrière. Car les scènes reli î d aperoevoir déjà les rayons éternels. " Il 1", 1ter le sueeès de " Parsifal " sont sublimes, et weuses e ementiel a élégance

Ricbazd Wagner cette grande féte lement. Les autres, à l'exception du choeur L%üAffliution et la mise-en-scèned'art. merveille= des filles-fleure, sont souvent queOn a beaucoup parlé de " Paradai " en trop longues, Mais le second tableau, Pareffal " comporte câq tableaux avec -
me derniers temps, et il ne reste rien à dire l'avant-dernier et le dernier sont de purs trois changements à vue. týi ces décorsqui n'ait été dit; cependant, nous crgyOng. chefs.Soeuvre.
devoir résumer sugdnt«nent grandioses ou pittoresques ont été oompo- 1 air à' la vie.Phistorique et Quand Ampfortaa paratt, porté, pâle et aM avec un soin extrême et minutieuse-l'action de ce chef-domvm religieux, avant moulant, sur une litière, d'admirables ment «zécutés Won la tradition de Bay-
de rendre un hommage sincère au grand chants pieux oe font ,tendre. reutIL. n faut trente-deux hommes poureffort artistique de monsieur Savage. En un " Miserere » poignant, le roi lm- rter le, . 'ioolonme sur lesquelles s'enrou-.

Le drme pl-e Dieu de mettre fin à son supplice ; rt les to lu des enta à vue; dix-
des voix éloignées lui promettent un s&uý huit 4100tricieffl iles surveillent les'éf-
veur mystérieux et lui recommandent dyse- fets de lumière, tandis que trente-quatre

Au début de - Parsifal ", la colère de complir son devoir malgré ses souffrances. mtchini" mmmient les cb&ugmentf3-Dieu pése sur le lf«mt»lmt, un monastère Ampfortas, ne soulevant avec . Cette main-d'oeuwé est réglementée dune
espagnol 64 il elàý un ordr» de ehevahers vre le Saint-GraaL Alors peine, décou- façon admirable; tout s'accomplit dans unlobscurité sepleux qui Vudeut dme un C&Heeý le Sont, .....

fait profonde et, tandis que Ilorobmtrê lit. ordre parfait et dam un silence religieux.
OrmýL qmbpm gouttm du Sang de Jésus- mit tout bas, Le directeur de la scène, IL William La-

dm mélodies vine mérite des félîeitati obakmreuam:;
14 roi Amplortu, violant *«voeux, a oédé nsire. d les Ï1ýi habîles metteuornsa-en-"ène euro-

â« obdileum de la courtisane tan- Preuez et. ma , nu,." est mon corpel 1 reconnattraient, l'impossibilité dedis I Ompuee de Oette 1"X r 't Prerffl et buvez ceci Mt F -_ f air@ mie=que ie E y mon 1 ai
aor, dérobait la lance qui fit jaillir le sang moi. Ji tes one en mémoire de Ehý cha- Le publie moutréalais a fait à. " Parai-
de Jésu et qu»AýmSmsewvaît auprès du " v«m4 Forchestre répond, tendre, piaàù. fain un aocueil réconfortant. Le critiquetË )1w - ëýý 1.ýlEn a'mftymt, de cette Immi tif,ý lointain, comme étouffé lm téî ' 'de "Latatrîe" &.résumé dans un article
*Ungsor a eW Ampfortaa dune blessure bres qui l'enveloppent,, Le Sang lumineux &1ýMbe1 enthoutiaomePopinien de la presse
que ni lu herbes de la fuM mi les es= du éclaire seul lé tlýùtre, et de la coupéle qui canadien»; , voudrai le remercier d'a-
Me as peuvent ratr&sehir; en Plue, la mule vibre comme un = gigantesque, tom- voir ai bien Ziui ce qel tous les artistes
vus du &an* exagpérant a% soufftance et bout des concerto vins sur ces hommes ont éprouvé & ces merveilleuses représenta-

«Momil le rot ne aucutrait à son ter- tion& Ulmle oce et suspend le rite sacré qui ]Vordu .stre, mains de Walter Roth-
fais% dôomvrk la sent-Graal, alors que,
le 'sang dwb e4aum., un merteilleux instrumenti,
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